
Ainsi, et selon les divers
témoignages recueillis, les trans-
porteurs privés ne se donnent
pas la peine de gravir les sentiers
sinueux et escarpés qui condui-
sent à cette bourgade. De ce fait,

la population est obligée de par-
courir les dizaines de kilomètres
qui séparent leur village à la sta-
tion de bus, située en contrebas. 

D’ailleurs, lors de notre pas-
sage sur les lieux, seule une poi-

gnée de transporteurs ont eu le
«courage» d’afficher sur la pan-
carte indiquant la destination, la
desserte : Souk El Had-Aïn Tarik. 

Interrogés à ce sujet, bon
nombre de transporteurs ont
souligné le fait que : «le chemin
est complètement impraticable !
Si les autorités concernées
avaient eu la présence d’esprit
de goudronner la route, on se
ferait un plaisir de transporter
nos usagers. Mais dans de

pareilles conditions, c’est un tra-
jet périlleux». 

Du côté des villageois, on ne
voit pas les choses sous cet
angle. Mehdi, un quadragénaire
habitant ce village, note que «le
prétexte du chemin cabossé ne
tient pas la route. C’est un faux
argument !» a- t-il lâché, avant de
poursuivre en attestant que «les
années précédentes, il y avait un
certain nombre de transporteurs
qui desservaient notre bourg et la

route était la même. Selon moi,
on n’est pas rentable pour ces
transporteurs ! Ils préfèrent nous
laisser galérer au lieu de risquer
d’égratigner leurs fourgons»,
déclara-t-il. 

Quoi qu’il en soit et en atten-
dant d’hypothétiques dessertes
pour leur hameau, les villageois
de Souk El Had continuent à
éprouver les pires difficultés à
vaquer à leurs occupations.   

A. Rahmane
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RELIZANE

Des villageois réclament leur part
du développement

Les villageois de la petite localité de Souk El Had,
relevant de la daïra d’Aïn Tarik à une centaine de kilo-
mètres au sud du chef-lieu de la wilaya de Relizane, se
plaignent du manque de transport au niveau de leur
hameau. Ce dernier est perché sur les hauteurs, à près
de 400 mètres d’altitude. 

SIDI-BEL-ABBÈS

Un agent de la SDO
agressé à l’arme

blanche
Un agent de la SDO (Société de distri-

bution de l’ouest) de Sidi-Bel-Abbès a été
agressé à l’arme blanche dans une venelle
de la ville de Sidi-Bel-Abbès, alors qu’il
était en service, par 4 individus dans
l’après-midi de mardi dernier. 

Selon des services proches de la SDO,
quatre individus s’en seraient pris à l’agent
qui intervenait sur le réseau de l’électricité
de cette artère pour une raison non déter-
minée encore à ce stade de l’enquête et lui
ont asséné des coups à l’arme blanche lui
causant de sérieuses blessures. 

La victime a bénéficié d’un certificat
d’incapacité de 12 jours, suite à ses bles-
sures, délivré par le médecin légiste. Une
plainte a été déposée par la victime.

A. M.

AÏN-TÉMOUCHENT

Distribution 
prochaine de 
20 logements

sociaux à Oued
Berkeche

La commune de Oued Berkèche, distri-
buera dans les prochains jours 20 loge-
ments sociaux au niveau de la localité d'El-
Hmaina qui est située à la limite avec la
wilaya de Sidi-Bel-Abbès, selon le prési-
dent de l'APC M. Medjahed Houari.

Cette opération interviendra une fois
que les mesures administratives relatives
au paiement des redevances financières
auront été effectuées. 

Un autre quota constitué de 16 loge-
ments sera distribué à la fin du mois cou-
rant après que la liste des bénéficiaires
aura été finalisée, rapporte la même sour-
ce.

S. B.

La ligne verte «1 100» installée
fraîchement au niveau de la wilaya
de Tiaret sur instruction du ministè-
re de l’Intérieur et des Collectivités
locales, a enregistré en l’espace
d’une semaine seulement près de
1 500 appels émanant des citoyens
des différentes localités de la région.

Selon M. Bentayeb El Hadj Djelloul, ins-
pecteur général de la wilaya de Tiaret en
charge du dossier, la majorité des appels

reçus porte sur des requêtes, des dénoncia-
tions et demandes d’informations et enfin
des propositions souvent objectives, tou-
chant pratiquement à tous les secteurs d’ac-
tivité. Scindée en deux brigades de quatre
éléments chacune et formée pour la cir-
constance, l’équipe désignée à cet effet
opère quotidiennement de 8h30 à 19h. Elle
peut, par ailleurs, recevoir cinq appels
simultanément sans le moindre problème.

Il s’agit, en fait, d’un canal gratuit jouant
le rôle de médiateur mais aussi de facilita-

teur entre le citoyen et l’administration
publique, dans la mesure où les doléances
sont aussitôt transmises à qui de droit pour
leur prise en charge dans un délai ne
dépassant pas les 72h. 

Le même responsable qualifie cette ligne
verte d’efficiente à plus d’un titre, du fait
qu’elle permet aussi aux citoyens d’apporter
des propositions de solutions liées au déve-
loppement local et à l’amélioration du cadre
de vie.

Mourad Benameur

TIARET

Près de 1  500 appels reçus sur la ligne
«1 100» en une semaine

Les échauffourées entre les
deux camps qui ont nécessité
l’intervention des éléments anti-
émeute, se sont soldées par
l’arrestation de pas moins de 11
personnes lesquelles ont été
présentées devant la justice

pour destruction de biens de
l’Etat, trouble à l’ordre public et
outrage à corps constitué.

D’autres sources font état
d’un bilan de plusieurs blessés
parmi les contestataires, alors
que du côté des policiers, l’on

dénombre trois cas dont un
commissaire. Selon des échos
en provenance de la région, les
citoyens mécontents ont aussi
bloqué la RN14 reliant la wilaya
de Tissemsilt et la capitale par le
biais de pneus brûlés et de
grosses pierres avant de barrer
le chemin menant à l’hôpital de
la ville. 

De son côté, le maire de
Teniet El Had s’est déplacé au
siège de la daïra où il a tenté de

calmer les esprits en accueillant
quelques protestataires.

En attendant que les choses
reprennent leur cours normal, la
vigilance à Teniet El Had reste
toujours de mise pour les ser-
vices de sécurité. Reste à savoir
si la fameuse liste sera carré-
ment gelée par les pouvoirs
publics locaux pour une éven-
tuelle étude approfondie.

Affaire à suivre…
M. B.

LOGEMENTS À TISSEMSILT

Affrontements entre des citoyens
et des policiers

Attendue depuis longtemps, la
distribution des locaux commerciaux
à Sougueur, dans la wilaya de Tiaret,
a enfin vu le jour à l’issue d’une ren-
contre publique tenue récemment en
présence des élus de la commune et
d’un huissier de justice.

L’étude des 407 dossiers, déposés au
préalable au niveau de l’APC, a finalement
tranché en faveur de 140 bénéficiaires
répondant aux critères requis. Les postu-

lants retenus sont par ailleurs inscrits au
titre des dispositifs d’aide et de soutien à la
création de micro-entreprises (Angem,
Ansej et Cnac) nous fait savoir la P/APC de
Sougueur Adda Mohieddine.

Situés à la sortie sud menant à Aïn
D’heb, ces locaux qui devraient servir à des
lieux d’activité tous créneaux confondus de
ces derniers, ne s’y prêtent pas pour autant.
Par contre, leur occupation est désormais
perçue tel un rempart contre les dégrada-
tions que subissent généralement ce genre

de locaux transformés dans certains cas
nids de déviation, de délinquance et parfois
en de véritables dépotoirs.

Parallèlement et au titre de la lutte contre
le commerce informel, d’autres locaux au
nombre d’une cinquantaine, relevant du
nouveau marché de proximité, ont été attri-
bués en attendant évidemment l’aménage-
ment de l’ancien marché de la ville pour le
mettre à la disposition des marchands des
fruits et légumes et des bouchers.

M. B.

SOUGUEUR

Attribution de 190 locaux commerciaux

La commune de Teniet El Had relevant de la wilaya de
Tissemsilt a connu dans la nuit de mercredi à jeudi de
violents affrontements entre les services de sécurité et
des citoyens mécontents suite à l’affichage de la liste
des 157 bénéficiaires de logements sociaux.


